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visées vers Dieu, premier principe et fin dernière de tout l'uni­
vers, ils se replient et se reposent sur eux-mêmes, s’attachant 
exclusivement aux choses terrestres et éphémères. C’est pour­
quoi leur agitation sera continuelle et sans fin tant qu’ils ne tour­
neront pas leurs regards et leur activité vers l’unique but de la 
perfection, qui est Dieu, selon la parole profonde de saint Au­
gustin : "Vous nous avez faits pour vous, Seigneur, et notre coeur 
est inquiet jusqu’à ce qu’il se repose en vous.” (3)

b) Essence, importance et excellence de l’éducation chrétienne
Il est donc de suprême importance de ne pas errer en ma­

tière d’éducation, non plus qu’au sujet de la tendance à la fin 
dernière, à laquelle est infiniment et nécessairement liée toute 
l’oeuvre éducatrice. En fait, puisque l’éducation consiste essen­
tiellement dans la formation de l'homme, lui enseignant ce qu’il 
doit être et comment il doit se comporter dans cette vie terrestre 
pour atteindre la fin sublime en vue de laquelle' il a été créé, il 
est clair qu'il ne peut y avoir de véritable éducation qui ne soit 
tout entière dirigée vers cette fin dernière. Mais aussi, dans 
l'ordre présent de la Providence, c’est-à-dire depuis que Dieu 
s’est révélé dans son Fils unique, qui seul est "la Voie, la Vérité 
et la Vie”. il ne peut y avoir d’éducation complète et parfaite 
en dehors de l’éducation chrétienne.

On voit par là l’importance suprême de l’éducation chré­
tienne, non seulement pour chaque individu, mais aussi pour les 
familles et pour toute la communauté humaine, dont la perfec­
tion suit nécessairement la perfection des éléments qui la compo- 
sent. Pareillement, des principes énoncés ressort clairement et 
avec évidence l’excellence, peut-on dire incomparable, de l’oeu­
vre de l’éducation chrétienne, puisqu’elle a pour but. en dernière 
analyse, d’assurer aux âmes de ceux qui en sont l’objet la pos­
session de Dieu, le Souverain Bien, et à la communauté humaine 
le maximum de bien-être réalisable sur cette terre ; ce qui s’ac­
complit de la part de l’homme de la manière la plus efficace qui 
soit possible, lorsqu’il coopère avec Dieu au perfectionnement 
des individus et de la société. L’éducation, en effet, imprime aux 
âmes la première, la plus puissante et la plus durable direction 
dans la vie. selon une sentence du Sage, bien connue : "Le jeune 
homme suit sa voie; et même lorsqu’il sera vieux, il ne s’en dé­
tournera pas”. (4) C’est ce qui faisait dire avec raison à saint 
Jean Chrysostome : "Qu’y a-t-il de plus grand que de gouverner

(3) Confess., T, 1 : Fecisti nos, Domine, ad Te, et inquietum est cor 
nostrum donee requieseat in Te.

(4) Prov., XXII. 6: Adolescens juxta viam suam etiam cum senue- 
rit non recedet ab ea.

(5) Hom. 60, in c. XVIII Matth.: Quid majus quam animis moderari, 
quam adolescentulorum fingere mores?
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